ASSOCIATION  VERLIN VERS L’AUTRE





le 20/10/2003 

2 chemin G.CARPENTIER 59237 Verlinghem 

Monsieur le Député , vous aurez prochainement à vous prononcer sur la politique énergétique de la France dans le cadre de la loi d’orientation .Ci après vous trouverez notre « synthèse » à laquelle nous adhérons totalement.

« Les  générations présentes ont la responsabilité de léguer aux générations futures une terre qui ne soit pas  irrémédiablement endommagée par l’activité humaine. »

 UNESCO-12 novembre 1987.

Préambule aux débats selon Nicole Fontaine Ministre déléguée à l’industrie :   « l’indépendance énergétique et l’un des objectifs majeurs du gouvernement , le « débat »doit être serein , apaisé, loin des slogans qui ne proposent jamais de mesures et/ou de solutions… ».

Pour notre association constituée de citoyens cela tombe bien car nous avons des propositions mais aussi des constats amers aujourd’hui ! 

Quelques constats *:

Il conviendra d’abord de faire la distinction entre l’électricité (qui n’existe pas à l’état naturel…) et l’énergie. La place de l’électricité est passée de 40 à 22% en quelques années… 

L’indépendance énergétique de la France est en réalité de 36 % ( 22,61 % du nucléaire, 11,2 % de l’hydraulique et 2% du fossile national).

 La consommation de pétrole par an *:

1,57 tonne par européen...

1,50 tonne par français et ce malgré la présence massive du nucléaire en France…(minerai d’uranium importé à 100% du Gabon , du Canada ,…d’origine fossile , non renouvelable).

Quelle contribution des produits énergétiques à la consommation d’énergie finale ? (sources :  l’observatoire de l’énergie)* 

Sur 100 % , le charbon  représente 4 % , le renouvelable représente 7% , le gaz 20% , l’électricité 22% (à 77 % d’origine nucléaire soit 17 % du total  des énergies consommées !!!) , quant au pétrole il représente encore 47 % de l’énergie consommée en France !!!  

Les postes de consommation*

Le résidentiel tertiaire : 40 % des dépenses !

Les transports : 32 % des dépenses ! (pour une dépendance du pétrole à 97,5 % !)

L’industrie : 100 % des produits fossiles !

L’agriculture : 1,3 million de TEP(tonne équivalent pétrole) rien que pour les intrants d’origine chimique…(nitrate d’ammonium produit par AZF Toulouse…) 

Évolution dans les postes de consommation.(valeur en TeraWatts , 1 TW=1000 milliards de Watts)*

Le Résidentiel / tertiaire (premier poste de consommation d’électricité soit  147 TW) avec une croissance  à la hausse ( par ordre d’importance : le chauffage électrique 68 % , l’eau chaude 15 % , la cuisson 5,1 % , le spécifique 11,9% ).

Il est à noter que les hausses les plus fortes concernent l’eau chaude (+7 % en vingt-trois ans ) et le spécifique (+ 10,2 % en vingt-trois ans !).

Transports (deuxième poste de consommation et qui croît le plus ) soit + 42% pour les passagers , + 40 % pour le fret ! bref , tout ce qui est énergivore augmente !!!
À noter que les 2/3 du trafic passagers sont urbains (inutilité parfaite des systèmes actuelles de dépollution comme le pot catalytique, des diesels dernière génération , car mettant en jeu des distances dérisoires... Les trafics  routiers et aériens (intérieur) augmentent , le rail et la voie d’eau baissent…

Évolution  dans les postes en termes de production de CO2*

En 10 ans : l’industrie -15 % , la production d’énergie -10 % , le résidentielle / tertiaire + 4 %,  les transports + 20 % !

L’électricité  ( valeur le TeraWatts –TW).*

La production nationale d’électricité de 2000 s’est élevée à 540 TW dont les origines sont :

· nucléaire à hauteur de 415 TW

· hydraulique à hauteur de 73 TW

· thermique à hauteur de 52 TW

La consommation nationale d’électricité en 2001 s’élevait à 396 TW  soit une différence entre la production et la consommation de 144 TW ! Pourquoi ?:  L’exportation :  73 TW , l’autoconsommation : 24 TW (exemple : la consommation du site d’EURODIF installé à Bollène dans le Vaucluse est de 17 TW !!!) , les pertes en ligne en raison d’une production éloignés des lieux de consommation. (tant pis pour les paysages et une fragilité accrue du réseau…)  

Le nucléaire-la fission- (filière de l’époque du monopole, centralisée , irriguant largement le territoire avec prés de 200 000 pylônes à H et TH  tension !!!)* :

58 unités centrales en France , 4 en surcapacité ,10 fonctionnant pour l’exportation (soit 20 %)...

Le coût d’un réacteur nucléaire s’élève à 10 milliards de francs (1,5 milliard d’euros) et nécessite 10 années de travaux ! Le  choix du MOX(mixed oxyde) c’est-à-dire de l’oxyde d’uranium et de plutonium permet une diminution des besoins en uranium et plutonium mais avec plus de manipulations , davantage de stockage (entre 50 et 150 ans) et un  surcoût significatif : 22 milliards d’euros par an !.

La durée de vie d’une centrale nucléaire utilisée à 70 % de sa capacité (comme aujourd’hui) est estimée à 45 années selon les documents officiels et pour un coût de 21 centimes de francs du kW mais avec quels coûts opérationnels liés au vieillissement… ?

La  production de déchets hautement radioactifs et de 1200 tonnes/an...

La prochaine centrale nucléaire à être arrêtée le sera en 2017.(Fessenheim en région Alsace).

Le démantèlement des centrales nucléaires actuellement en service générera 1,6 million de tonnes de déchets faiblement radioactifs. 

Pour  exemple la seule centrale nucléaire de Bretagne (Brennilis) a vu son démantèlement duré 14 ans (de 1985 à 1999), la réutilisation du site est espérée en 2040 ! 

Il est à noter que les réacteurs usagés seront considérés comme... déchets. Où est la notion de retraitement ?  Quant à l’EPR (European Pressurized Reactor), même s’il offre un plus en terme de sécurité , il n’apportera pas de modifications fondamentales dans le cadre d’un cycle combustible = déchets…

Quant au coût de l’EPR (3 milliards d’euros juste pour un prototype…) , il bloquera pour des années les innovations les moins dangereuses (pendant ce temps là les budgets de l’ADEME , des PDU sont en baisse notable !?) . Quant aux risques industriels(AZF Toulouse…) , de sûreté (11/09/2001…) , naturels (failles sismiques du Rhin ,du Rhône) redécouverts depuis peu… ?

L’électricité renouvelable* :  à 95 % hydraulique. (meilleur taux d’équipement Européen pour le grand hydraulique avec la Suède ).  

L’éolien français représente 0,1 % de l’électricité produite !

L’éolien danois représente déjà 15 % de l’électricité produite !

Le gisement éolien français est le deuxième d’ Europe !

Pour un pays ou la maîtrise des bio gaz est effective (voir à ce sujet l’Allemagne)les débouchés de certains sont multiples comme le méthane (deuxième gaz à effet de serre).

Les micro centrales hydroélectriques peuvent répondre aux besoins locaux et constituent aujourd’hui une nouvelle « niche »dans une notion d’ indépendance énergétique affirmée.

L’évolution de l’énergie éolienne en Europe de 1995 à 2000 (en TeraWatts-TW)*:

Allemagne, passage de la production de 1137 MW à 6095 MW !!!

Danemark, passage de 616 MW à 2814 MW !!

Espagne, passage de 115 MW à 2443 MW !

France, passage de 5 MW à 74 MW…

Le plan éolien décidé en 2000 pour la France  prévoit l’installation de 5 à 10.000 MW  installés mais les nombreuses contraintes administratives mises en avant ces derniers mois ont fortement ralenti les installations…

Jusqu’à  maintenant , les énergies renouvelables  ne sont pas payés pour l’absence d’induction de ces mêmes coûts ! (aujourd’hui, comme hier , on subventionne les énergies polluantes !)

Les réponses aux enjeux d’aujourd’hui et de demain... ?

D’abord ce préalable : l’énergie la moins polluante est celle … qui n’est pas consommée !
Par une efficacité énergétique accrue (faire mieux avec la même énergie à l’image des allemands dont le niveau de vie est équivalent à celui des américains mais avec une consommation d’énergie divisée par 2 !)

Une politique forte doit être menée axée sur les économies , les incitations , les écotaxes , ... 

Résidentiel / tertiaire: des marges de manœuvre  importantes pour le chauffage des locaux et l’électricité spécifique (l’électroménager par exemple…). Cela passe par un programme de réhabilitation (80 % des habitats remontent d’avant 1973 , le neuf ne suffit pas !), l’arrêt du chauffage électrique (au plus mauvais rendement , le plus polluant car à l’origine des pointes d’hiver et demandant un surdimensionnement du parc composé de vielles centrales thermiques) .

Une maîtrise de la consommation d’énergie par l’efficacité énergétique permet de diviser par 2 la consommation (électroménager classe énergétique A+ , disparition des veilles, éclairage public géré par optimisation,... ).

transports : il faut des politiques publiques fortes (report de certains trafics routiers et  aériens toutes les fois que cela est possible vers le rail et la voie d’eau . Une concurrence avion /TGV sur certains axes relève-t-elle d’une logique de développement durable et d’utilité pour la collectivité ou simplement d’une logique de marché ?

Une taxation du transport par camion sur les axes nationaux sans péage, un développement plus fort de la voiture hybride (un seul  modèle aujourd’hui commercialisé en France par TOYOTA !), une incitation au vélo en ville avec pistes et garages gardés, une augmentation des transports en commun ,...

Industrie : procéder à une information /sensibilisation plus forte des entreprises et bureaux d’études , fixer des règles et règlements limitant les consommations , faire cesser l’influence négative des fournisseurs d’électricité , renforcer  l’éco-efficience (« volume de la production rapporté à la quantité physique de produits consommés ou émis ») et favoriser les partenariats...

Agriculture: incitation à la réduction des intrants(engrais organochlorés et pesticides…la nature s’en portera mieux tout comme l’homme !) d’origine pétrolière par la redécouverte des engrais verts, du pâturage,…

Pour conclure la poursuite du nucléaire n’est certainement pas du seul ressort d’EDF et d’AREVA ! (ex COGEMA /FRAMATOME)

L’opinion publique doit jouer un rôle prépondérant : « que ceux qui encourent le RISQUE d’un accident puissent décider de courir ou non ce risque est bien la moindre des choses dans une DEMOCRATIE ! » (propos de J-M CHEVALIER professeur et expert géopolitique en énergie)

Quant aux financements , nous sommes face à un refus de financements privés dans le nucléaire car les risques ne sont pas couverts et le retour sur investissement trop important . Par comparaison une centrale à gaz à cycle combiné avec unité de cogénération ,  c’est 2 ans de travaux et un rendement de prés de 85 % !(voir la réalisation en cours sur le site de Dunkerque avec le projet GDF/ARCELOR surnommé DK6…).    

En conclusion : L’action d’un Député ou de tout autre homme politique doit s’accomplir avec  le soutien de l’opinion publique !


L’éventuel choix de prolonger le nucléaire ne permettra pas de répondre à l’explosion des transports grands consommateurs de produits pétroliers et grands  producteurs de CO2…, à moins qu’une véritable  politique des transports voit enfin le jour !!!   

PJ :- dossier éolien préparé par  le centre d’éducation nature du Houtland (59 Wormhout).

Photo prise quelque part sur notre département du Nord à l’intention des opposants aux éoliennes qui « saccagent » nos paysages… ! (propos du Président de la commission économique de l’Assemblée Nationale -M.OLLIER- vive l’objectivité !)

*sources : SOLAGRO Toulouse , association GLOBAL CHANGE , SCIENCE ET VIE , PERLINE (docteur es sciences-technologies et société) réseau SORTIR DU NUCLEAIRE , dossier presse,…

Au nom de toute l’équipe du CA de l’association VERLIN VERS L’AUTRE engagée dans L’ECOCITOYENNETE !







Le secrétaire CATIAU Bruno










